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La Biosphère, 
de Terre des hommes à terre de Veau 

PAR ÉRIC GAUTHIER, ARCHITECTE 

La destinée du pavillon des États-Unis, érigé sur 
l'île Sainte-Hélène à l'occasion d'Expo 67, a fait l'ob­
jet d'un concours multidisciplinaire à l'hiver 1992 
pour l'aménagement d'un centre d'interprétation 
consacré à l'eau, et plus particulièrement au fleuve 
Saint-Laurent . La thémat ique proposée par 
Environnement Canada et la Ville de Montréal, par­
tenaires dans le développement du projet dont la maî­
trise d'oeuvre a été confiée à l'Association montréalaise 
d'action récréative et culturelle, était alors fondée sur 
la notion d'un centre de veille et d'éveil à la cause 
environnementale. 

Les concurrents ont été invités à former des 
équipes regroupant des compétences en muséogra­
phie, architecture, muséologie et aménagement paysa­
ger. La proposition lauréate, présentée par l'équipe 
Zoom, se veut respectueuse de l'esprit du lieu, en 
reconnaissant la valeur patrimoniale de l'ensemble 
composé par le dôme géodésique de Buckminster 
Fuller et les plates-formes orthogonales conçues par le 
groupe Cambridge Seven. Les objectifs de développe­
ment durable énoncés par le client ont conduit à la 

formulation d'une stratégie de recyclage minimisant 
les travaux de démolition. 

Le recouvrement de la structure de la sphère, 
mise à nu par l'incendie de 1976, a été jugé techni-

3uement irréalisable. Il s'avérait par ailleurs essentiel 
e permettre au public de bénéficier du potentiel spa­

tial qu'offre le gigantesque volume du dôme. Il a donc 
fallu faire éclater l'espace d'exposition sur plusieurs 
niveaux afin d'amener graduellement le visiteur vers 
les plates-formes supérieures préservées. 

Cette stratification a été effectuée en définissant 
trois salles, différenciées par leur rôle et leur caractère. 

Trois espaces originaux 

La salle « Découvertes », au rez-de-chaussée, est 
un espace d'introduction et d'exploration interactive 
destiné à faire prendre conscience que l'eau est une 
source indispensable de la vie : elle sculpte les paysages, 
inspire l'homme et soutient toutes les formes de vie. 
On retrouve dans cette salle un immense globe terres­
tre qui met en lumière les réseaux hydrographiques de 
la planète. Gravitant autour de cette sphère, des modu­
les interactifs favorisent l'expérimentation des proprié­
tés et du rôle de l'eau. 
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La salle « Connexions » 
est suspendue à un niveau 

Vue de la section 
supérieure de la 

Biosphère. intermédiaire et présente à 
l'aide d'un système multimé­
dia le fleuve Saint-Laurent, fragilisé et 
menacé par les agressions dont il est victi­
me. Notre responsabilité collective quant à 
sa sauvegarde y est démontrée. La disposi­
tion circulaire des écrans permet l'aména­
gement de plateaux de scène pour l'anima­
tion, un dispositif scénographique non 
frontal qui interpelle le spectateur. 

« Vision » est un observatoire panora­
mique, situé sur la plate-forme supérieure, 
qui présente au public la beauté du fleuve 
et la richesse de ses rives. Le visiteur est 
amené à prendre conscience de la relation 
intime et spécifique qui le lie à l'eau et au 
fleuve. Des écrans et des moniteurs présen­
tent des images du Saint-Laurent sur tout 
son parcours, de sa source à l'embouchure. 

En complément de ces espaces princi­
paux, on retrouve les fonctions tradition­
nellement associées à un centre d'interpré­
tation : centre de documentation, salle 
polyvalente et salle d'exposition temporai­
re. Les rampes de circulation serpentent 
autour d'un jardin et mènent à l'ascenseur 
panoramique qui donne accès à l'observa­
toire ainsi qu'à une terrasse extérieure amé­
nagée sur l'une des plates-formes. 

La fragmentation de l'espace d'exposi­
tion a donné lieu, au moment de la 
conception, à d'âpres discussions sur les 
contraintes qu'elle imposait au visiteur, au 
développement de la muséographie et à 
l'organisation de la communication scienti­
fique. Il eut certainement été plus facile de 
concevoir l'espace d'exposition comme un 
grand volume unique et d'architecture 
neutre, une boîte noire offrant un maxi­
mum de souplesse et de liberté d'aménage­
ment. Il aurait fallu pour cela refuser le défi 
posé par la mise en valeur d'un pièce 
importante du patrimoine moderne, nier le 
potentiel formidable de ce lieu unique. 
L'étroite collaboration, en amont du projet, 
des partenaires à la conception de la 
Biosphère ainsi que l'intervention éclairée 
des comités aviseurs et représentants des 
organismes publics impliqués ont permis 
de dégager les consensus nécessaires à 
l'intégration du contenant et du contenu. 
Cette intégration était indispensable à la 
réussite de l'opération et au succès promis 
de l'institution qui ouvrira ses portes en 
juin 1995. < 
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